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    Editorial

  




  

    Jacques est passé ! Quel destin ! L’homme qu’il a été demeure une interpellation permanente de notre monde actuel, et de notre engagement individuel et collectif. Son audace, son humilité, ses dons de visionnaire, son intuition créative, ont été maintes fois louées, notamment dans l’émotion de sa disparition, par les nombreuses personnes qui ont tenu à lui témoigner - ainsi qu’à son organisation - de leur attachement et de leur respect. Sa culture du refus et son non-conformisme ont inspiré plusieurs générations de jeunes intellectuels africains et d’ailleurs, et structure la pensée et les discours d’organisations et d’institutions internationales. Jacques adorait batailler, guerroyer autour d’idées et d’enjeux, et savait convaincre et marquer ceux qui le côtoyaient. Il avait renoncé à lui-même et à sa vie pour consacrer son énergie et ses ressources aux autres. Il savait lier la réflexion et l’action. Il était un « passeur de frontières » hors norme qui, en s’engageant et en suscitant l’engagement, a permis à des milliers de personnes de toutes conditions de se décomplexer, de se découvrir, de se révéler. Il était un créateur de sens, attentionné et apprenant. L’organisation, les déshérités des bidonvilles, les volontaires du développement, les militants de la culture, les combattants de la liberté ont perdu en lui un « messie » anti-messie, qui prenait du recul sur son temps et son action, qui avait fait des choix tranchés sur son engagement.

  




  

    Malgré les réserves ou controverses que son action a parfois suscitées, tous ceux qui l’ont connu, à un moment ou un autre de sa vie, ont tenu à lui rendre un hommage émouvant à l’annonce de sa disparition. En décidant de rebaptiser une rue de Dakar de son nom, les Autorités Sénégalaises qu’il a souvent interpellées, critiquées, gênées par son action, ont tenu à participer à cette reconnaissance de la sincérité et de la constance de son engagement auprès des plus démunis.

  




  

    Jacques parti, il nous reste le souvenir de l’homme engagé qu’il fut, et de l’organisation - enda tiers monde - qu’il a mis trente ans à bâtir.

  




  

    Se rendant compte du poids que lui-même, son symbole, son label pesaient sur enda tiers monde, il avait volontairement - faut-il le rappeler - décidé de se retirer progressivement, et de responsabiliser plusieurs de ses collègues dans la gestion collective de l’organisation. Il avait compris qu’avec la taille de l’institution et la diversité de ses implantations géographiques et thématiques, la complexité de son fonctionnement et de sa gestion, de nouveaux modes de régulation étaient nécessaires.

  




  

    La transition qu’il a initiée a permis de réinterroger les missions, la forme et le management de l’organisation. Elle est passée par plusieurs stades et a abouti à des concertations qui ont été institutionnalisées et systématisées sous l’acception de Réunions inter-entités (RIE), qui regroupent tous les 18 mois, les composantes d’Enda de par le monde, en vue de la planification des actions, la découverte mutuelle, la construction de la culture de la convergence.

  




  

    La réunion inter-entités et le Conseil d’administration de 1999 ont lancé et approfondi la réflexion sur un mode d’organisation, qui transforme l’institution dans le sens d’une meilleure aptitude à remplir sa mission. Ils s’étaient traduits par la mise en place d’une instance de direction collégiale, qui devait préparer la succession de Jacques et le lancement de plusieurs chantiers pour un changement en profondeur de l’organisation. Cette année, décisive, a posé les jalons d’une nouvelle configuration de la régulation interne à Enda et de nouvelles pratiques de management.

  




  

    La disparition brutale de Jacques Bugnicourt a rendu nécessaire l’approfondissement des réformes institutionnelles, ce qui a abouti à l’élaboration d’un document d’orientation appelé « Document de Politique Générale », et le lancement, en octobre 2002, d’un processus, d’introspection interne à l’échelle de toute l’organisation - dénommé Mouya Yara - dont les conclusions et les recommandations éclairent à présent la marche de celle-ci. La RIE de 2002 et le Conseil d’administration de 2004, ont permis de réactualiser la vision et les missions de l’organisation, et de donner mandat à un nouveau Secrétaire Exécutif pour la mise en œuvre des principales décisions de Mouya Yara.

  




  

    La transition institutionnelle d’enda est à présent terminée, et l’organisation a réactualisé sa démarche et précisé ses objectifs. La dernière RIE organisée dans un lieu hautement symbolique, Porto Alegre où ont été semés les germes du nouveau mouvement social mondial dont Jacques a été l’un des inspirateurs incontestés, consacre un nouveau départ et insuffle des senteurs vivifiantes, à une organisation marquée par la longue transition qu’elle a subie, et qui s’est longtemps interrogée sur son avenir à la disparition de son fondateur.

  




  

    Plus que jamais, la pensée fondatrice est actuelle, et l’organisation se donne aujourd’hui les moyens d’une plus grande efficacité dans son action multiforme. Jacques aurait certainement apprécié ! La transition s’est faite malgré tout en douceur, et enda a su dépasser les disputes de succession, en s’arc-boutant à ses valeurs de base et à son projet social. Jacques est passé, comme tous les êtres remarquables, dans l’engagement sincère et l’action véritable qui commandent le dépassement de soi et l’humilité. A nous, ses amis et ses héritiers, de continuer l’œuvre qu’il a si largement esquissée.

  




  

    Mohamed Soumaré
Secrétaire Exécutif d’enda
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    Le 16 avril 2002, Jacques Arthur Bugnicourt, notre ami, notre compagnon et Secrétaire Exécutif de notre organisation a été rappelé à Dieu.

  




  

    L'organisation enda tiers monde qu'il a portée sur les fonts baptismaux, dont il a défini la démarche, affermi la méthode et qu'il a placée sur une trajectoire fulgurante, est devenue orpheline.

  




  

    Sont également orphelins, ces déshérités des bidonvilles, pour la survie desquels il se battait corps et âme, ces volontaires du développement, ces militants de la culture et ces combattants de la liberté, avec lesquels il menait sa lutte pour un monde plus juste, et une répartition équitable des ressources communes.

  




  

    Il était convaincu que combattre la misère, éduquer les masses spoliées et restaurer leur dignité, est une affaire d’engagement personnel.

  




  

    Nous l'avons suivi dans cette direction et avons lutté avec lui pour le triomphe de ces idéaux.

  




  

    Hélas, c’est au plus fort de ce combat qu’il est parti sur la pointe des pieds, comme s’il avait déjà la conviction qu’il est compris et que ses amis de toujours continueront de le mener. Du monde entier, des messages nous sont parvenus à l'annonce de la triste nouvelle, pour témoigner de l'homme et de son action multiforme. De même, nombreux sont ceux qui sont passés au siège du Secrétariat Exécutif d’enda à Dakar, pour écrire quelques lignes à l’endroit du défunt dans le livre des condoléances ouvert à cette occasion.

  




  

    Etant donné leur volume, nous avons dû sélectionner quelques messages et prendre quelques extraits du livre des condoléances, que nous avons rassemblés dans les pages ci-après, en les organisant autour de quelques entrées :

  




  

    – la personnalité de Jacques Bugnicourt;

  




  

    – de la naissance de enda;

  




  

    – le souci de justice sociale de l’homme et de son combat en faveur des démunis.

  




  

    Nous les publions dans ce numéro d’Environnement Africain, cahiers d’études du milieu et d’aménagement du territoire, dont il suivait la parution avec engagement et régularité.

  




  

    Leur publication est un hommage et un témoignage à l’endroit de son remarquable humanisme militant. C’est également et surtout, pour nous autres ses orphelins, un engagement à suivre en approfondissant le sillon qu’il a tracé, et à continuer son œuvre généreuse.

  




  

    Enda Editions

  




  

    I - Jacques Bugnicourt : une personnalité charismatique, une trajectoire singulière

  




  

    De sa vie on pourrait écrire un roman. Lui-même savait écrire, mais il aimait surtout parler. Il connaissait la musique des mots. Il avait le don du verbe et il le mettait au service de son action. Agir était sa raison d’être, au service des humbles, des plus démunis. Et convaincre était sa passion, pour ranger à ses côtés ceux qui disposaient des moyens complémentaires de l’action, pouvoir et argent.

  




  

    Tant était vive sa conviction, qu’il donnait l’impression d’une force indestructible. Si clair était son idéal que son regard en était lumineux, éclairant ses traits qui avaient finalement vieillis, d’une éternelle jeunesse.

  




  

    Il savait investir chacun de sa confiance et il donnait ainsi à chacun de ses collaborateurs la confiance en soi nécessaire à l’action. De ce partage, il savait faire jaillir à tout instant l’étincelle de la créativité. Que d’actions, de projets, de programmes ont ainsi été lancés, confiés en toute responsabilité à ceux qu’il avait repérés, répandus à travers le vaste monde de la coopération internationale. Il ne se décourageait jamais et cela encourageait ses collaborateurs à persévérer, à franchir les obstacles, à renouveler sans cesse l’esprit pionnier qui fut dés l’origine celui d’Enda.

  




  

    Il connaissait les tours et détours de toute mise en œuvre. Et, de sa vaste culture, constamment enrichie, il tirait la certitude de ses intuitions. Il fut ainsi un précurseur d’un monde à venir, délivré de la mondialisation au service des plus puissants, mais cependant uni et solidaire.

  




  

    Aussi ferme dans ses intentions que souple dans leurs réalisations, à la fois chêne et roseau, il sut donner aux relations Nord-Sud une dimension fraternelle et partenariale, véritable démenti de la période coloniale.

  




  

    Indubitablement, sa raison était européenne, formé qu’il fut dans les meilleures écoles de la France cartésienne. Mais son cœur était africain. Et, au delà de l’Afrique, sa sensibilité s’était nourrie des chants, parfums, couleurs, danses et rires de tous les peuples du tiers monde, si vivants et pourtant menacés dans leurs identités. Il leur avait donné sa foi de poète et il en recueillait une inspiration quotidienne.

  




  

    A la force des ans, ce militant du tiers monde était devenu un homme-continent, vêtu du chatoiement d’une expérience infinie plutôt que de ses oripeaux de vagabond planétaire.

  




  

    Poète authentique, son aventure a le charme d’une matinée de printemps, quand tout s’apprête à éclore.

  




  

    « J’ai toujours fait ce que j’ai voulu » m’avait-il dit, un jour que nous parlions de « carrière », assis sur les marches d’Enda, sous la tonnelle qu’il refusait d’élaguer avec la même conviction qu’il mettait à lancer une action collective.

  




  

    Et ce qu’il avait voulu, c’était avant tout la fraternité, la solidarité des hommes, de tous les hommes et toutes les femmes, sans considération de langues, d’histoires, d’ethnies...

  




  

    Sa parole résonnera longtemps, comme celle d’un prophète que des écrits ne sauraient enserrer, comme une vibration de l’âme quand il s’agit d’un monde plus juste.

  




  

    Militant de gauche, soldat au service d’idées qui dérangent, il fut un animateur, inspirateur du « développement durable », bien avant que l’idée ne s’en répande.

  




  

    Et sa mort n’est qu’un moment de la chair. Elle ne clôt pas une parole qui toujours résonne, anime ceux qui furent, à un moment ou un autre de leur vie, ses collaborateurs.

  




  

    A ceux là, il me semble l’entendre dire : « restez unis ».

  




  

    Bernard Duhamel
Ancien d’Enda Dakar, de 1980 à 1988,


    ex-responsable du « programme énergie »

  




  

    Jacques Bugnicourt naît en 1930, dans une famille de commerçants picards, dans la Somme, au nord-ouest de la France. Avocat, diplômé notamment de Sciences politiques et docteur en Droit, il se définissait surtout comme un « homme de la Terre, un paysan », raconte Michel Rocard, avec lequel il militera un temps au sein de la Fédération des étudiants socialistes de la SFIO. En 1948, il reprend une ferme familiale, laissée en héritage. Catholique, fervent croyant, le jeune militant à la jeunesse chrétienne grandit très vite dans cette foi qui l’entretient dans son désir de « solidarité du Monde ».

  




  

    Le journal en ligne RFO
(Radio France d’Outremer) 29 avril 2002

  




  

    ...Jacques et moi étions anciens du même collège, le collège Saint Vincent de Senlins, tenu par les Pères Maristes où il avait, pendant la guerre, connu des éducateurs de premier plan, dont il gardait un vif souvenir. Leur manière simple devait le marquer profondément et c’est clair qu’il s’en inspirait dans ses initiatives envers les enfants et les jeunes...

  




  

    Olivier Laurent, Père Mariste
Fondateur du projet CHODAK

  




  

    La première fois que j’ai rencontré Jacques Bugnicourt, c’était en 1974, dans le hall de l’Institut d’Administration publique, à Paris. Jeune coopérant, j’avais présenté ma candidature pour un poste dirigé à l’époque par Samir Amin, tout auréolé de sa participation à la Tricontinentale. Le responsable d’un obscur « Programme Formation pour l'Environnement, ENDA », m’avait donné un rendez-vous pour une entrevue. Je découvris, avec quelque surprise un personnage tout en rondeurs, presque banal, mais dont l’humanité, la culture et l’intelligence, transparurent vite derrière l’apparence quelque peu anachronique d’une saharienne-pan- talon coloniaux. Il faut croire que l’examen réussit, car quelques mois après, je me trouvais dans le « deux bureaux-dessous d’escalier », encombré de dossiers et bourdonnant d’activités, du « Programme Formation pour l’Environnement » de l’IDEP à Dakar. A cette époque, Enda était encore dans les limbes et le développement environnemental une utopie. Un quart de siècle a passé; 25 ans de travail et parfois de détente, de rêves et de réalités, de combats communs et d’éloignements, mais toujours d’amitié. Un quart de siècle de travail dans la « galaxie Jacques », dans le bureau d’à côté ou à des milliers de kms de là, à Bogota ou à Rabat. Une proximité toujours motivante, souvent exaltante, parfois difficile et déstabilisante, toujours créative. Jacques était un révélateur d’hommes, un faiseur d’humanité et un créateur de sens. Pour tout cela Jacques était indispensable. Il nous a convaincus que la misère, les inégalités, le racisme, le sous- développement, n’étaient pas des fatalités. Mieux encore, il nous a convaincus que chacun d’entre nous porte en lui la force et les valeurs qui participent du changement du monde, et que nous sommes capables de transformer celui-ci. Pour tout cela, il nous manque déjà mais, pour tout cela aussi, une fois passé le temps de la tristesse et de larmes, nous lui devons un hommage concret. Plus d’un quart de siècle plus tard, ici, en France, ou je suis revenu depuis peu, il ne se passe pas une semaine sans que je ne rencontre une personne (étudiant, chercheur, décideur ou militant) qui me parle d’Enda, qui connaît Jacques ou l’un d’entre vous. Jacques, avec vous, (me permettez-vous de dire « nous ») a concrétisé un rêve, a crée une organisation, un mouvement, une façon de faire unique et exemplaire. Exemplaire, non pas parce qu’elle serait exempte de tout défaut et de toute critique - loin de là et Jacques était d’ailleurs le premier à le reconnaître - mais exemplaire car dans ce creuset multiculturel d’individualités et d’idées, s’inventaient de nouvelles façons de faire et d’être dans la société et dans le monde. Si le monde a besoin de créateurs et de visionnaires comme Jacques, il a aussi besoin que les processus qu’ils ont initiés perdurent. Alors, au-delà de la tristesse et de la douleur, je pense que le meilleur hommage que l’on puisse rendre à Jacques est que l’on poursuive et que l’on revisite son œuvre. Pour que Jacques continue à vivre et à nous accompagner, il faut réussir la transition qu’il avait si douloureusement engagée. Depuis quelques mois, Jacques avait ouvert ce qu’il ne savait pas encore être son dernier chantier, le 30e anniversaire d’Enda. Ayez l’humanité, la sagesse et l’audace de prendre les mesures pour le renouveau d’Enda, pour que l’œuvre d’une vie se perpétue. C’est le meilleur hommage que nous pouvons lui rendre. Jacques, quelle belle vie tu as eue ! Et quelle chance avons nous eue de croiser ton chemin ! Alors, Jacques merci pour tout et à bientôt.

  




  

    Jean-Jacques Guibbert
ancien acteur d’enda

  




  

    Jacques Bugnicourt était un homme merveilleusement dérangeant. Il savait mettre ses passions au service de ses convictions. Toujours en mouvement, il adorait batailler dans les endroits les plus inattendus. Il faisait l’hypothèse de la bonne foi de ses interlocuteurs, persuadé que la misère ne pouvait laisser personne indifférent, acceptant de jouer la naïveté pour convaincre. Apparemment modéré dans ses argumentations, il n’hésitait pas à aller jusqu’à la rupture dans ses prises de position.

  




  

    Déjà, à l’Ecole nationale de la France d’Outre Mer, dans le saint des saints de la « colo », il signe en 1956, avec deux ou trois autres élèves un brûlot, un texte intitulé « l’empire colonial est mort » et s’affronte avec son camarade de parti, Gaston Defferre, ministre des colonies, qui prépare la loi- cadre qui va créer les frontières du pré-carré africain. Il va, avec Michel Rocard, engager les Jeunesses socialistes dans le refus de la guerre d’Algérie, organiser la scission de la SFIO et participer à la construction du PSU. Il participe aussi, à partir de 1965, à la création du CEDETIM.

  




  

    La rencontre avec l’Afrique, une passion totale, changera sa vie. Pour lui, l’Afrique c’est celle des quartiers populaires, du « petit peuple » urbain et paysan. Il fera preuve d’une initiative et d’une intuition continuelles. Dès la fin des années soixante, il imagine une Ong du Sud, qui travaillera contre la pauvreté, pour l’environnement, avec la participation des habitants des quartiers des villes et des villages. Dès le départ, l’ENDA avait déjà de l’avance !

  




  

    Jean Yves Barrière et Gustave Massiah
CEDETIM, Avril 2002

  




  

    Jacques, nous t’attendions au bureau, ce matin là. Mais toujours aussi imprévisible, tu avais pris un autre chemin. Sur le bitume parisien, ta course s’est arrêtée, quelques heures après avoir rencontré un héros de formule 1 prêt à appuyer tes combats. A quelques pas de la Sorbonne, au cœur de ce quartier latin qui abritait vos batailles d’étudiants pro et anti colonialistes, tu as dû t’éclipser.

  




  

    A Paris tu te trouvais, mais ton esprit et ton action étaient mobilisés par Baraka. C’était ton combat actuel, ton front, ta fierté. Lutteur infatigable tu ne concevais pas de ne pas être en première ligne dans les tranchées bidonvilloises ou dans la bataille des idées.

  




  

    Il t’arrivait exceptionnellement, de troquer ta tenue de combattant, pour te vêtir d’une chemise blanche et de chaussures de ville. Dès que tu quittais ces institutions, ton premier réflexe était de remettre tes sandales, et s’il pleuvait, d’enfiler ton bonnet de douche, incongru mais ô combien utile. Tu es tombé au champ d’honneur, un peu trop tôt, pour n’avoir pas voulu te ménager.

  




  

    Tu nous as appris à rester humbles malgré nos succès. A garder les pieds sur terre tout en explorant le monde des idées et des alternatives. Tu nous as appris à être différents, à vivre autrement, ensemble.

  




  

    Tu nous as quittés sans achever ton œuvre. Etait-elle achevable ? Tu étais de toute façon esprit, démarche, car le progrès n’a point de destination finale. Tu nous laisses nous débrouiller seuls. Après tout, il s’agit de notre destin et tu n’allais pas faire d’entorses à tes convictions et nous assister. A nous de te prouver que nous saurons poursuivre ton œuvre, ton combat et surtout, rester fidèles à ton esprit.

  




  

    Farid Yaker
enda Europe

  




  

    Mon cher Jacques, pas très sympa de nous lâcher comme ça, alors qu’il reste tant à faire. Disparaître dans cette ville anonyme, loin de tes amis du sud... Je me souviens, les trop rares fois où nous nous sommes rencontrés dans ce Paris, quand tu étais détendu, tu me fredonnais cet air de troufion contant tes expériences à la capitale, avec ton regard malicieux de paysan picard : « ... la cathédrale dans l'dos, la tour Eiffel,... chais pu... ». C’est con, mais plus je m’efforce de réveiller des souvenirs souriants et plus j’ai envie de pleurer.

  




  

    Lionel Robinau
enda-caraïbe

  




  

    Peut-être n’étais-tu pas vraiment un « père » pour nous, qui travaillons « en face » de l’autre côté de l’Atlantique, sur ce continent découvert par le roi du Mali avant Christophe Colomb, mais un grand-oncle, une figure un peu mystérieuse, déconcertante et fascinante, capable de retourner tous les concepts, toutes les situations, toutes les hiérarchies, toutes les idées comme de vulgaires gants.

  




  

    Ton regard malicieux par-dessus tes lunettes, tes accolades généreuses, ta courtoisie aristocrate et raffinée avec les dames - la même, qu’elles soient d’un quartier populaire ou ministre - ta capacité de travail inépuisable, tes drôles de sandales en plastique blanc promenées tranquillement dans les couloirs de l’Unesco il y a quelques jours et surtout tes idées, tes idées folles, géniales ou planétaires, nous ont toujours menés hors du conformisme et des sentiers battus. J’y pensais il y a dix ans, perchée dans la fière montgolfière de la « Goutte de l’Espoir », en admirant avec incrédulité la superbe baie de Rio durant le Sommet de la Terre.

  




  

    Parfois nous nous entrechoquions tous, parfois nous marchions à reculons. Ce n’était pas facile, mais c’était toujours avec passion. Pas de tiédeur ou d’indifférence dans ton orbite... Et voilà, tu es parti tout d’un coup, comme quand tu prenais l’avion à n’importe quelle heure du jour ou de la nuit. C’est bien ton style... On ne t’aurait pas imaginé à la retraite loin d’Enda, détaché de tout, grignotant chichement ou cultivant paisiblement ton jardin. Impossible.

  




  

    Ton héritage foisonnant est là, il s’agit maintenant pour tous d’en être dignes. D’en prolonger le meilleur. Encore un défi que tu nous lances. Adieu Jacques et merci.

  




  

    Marie-Dominique de Suremain
Enda Colombie

  




  

    Mon cher Jacques

  




  

    L’ami des plus démunis.

  




  

    L’ami des pauvres,

  




  

    L’ami des orphelins,

  




  

    Très difficile, pour moi, d’exprimer sur ce papier ce qui me tient à cœur aujourd’hui.

  




  

    Dieu seul saura te rendre la monnaie, car lui est miséricordieux.

  




  

    Dieu n’est pas ingrat comme nous, les hommes !

  




  

    Tout ceux qui t’ont connu garderont un bon souvenir de toi, et n’ont que la prière, seul cadeau pouvant accompagner un homme aussi généreux que toi, qui a choisi de vivre dans la modestie et la simplicité exceptionnelle afin d’être proche des plus pauvres, des plus démunis, des orphelins, etc.

  




  

    En cette circonstance, je n’ai vraiment pas de termes adéquats, ni un langage approprié pour exprimer exactement ce que tu étais et représentais pour moi.

  




  

    En mon nom propre,

  




  

    Au nom de toute ma famille,

  




  

    Et au nom de toute la communauté rwandaise vivant au Sénégal.

  




  

    Straton Niyitegeka
Responsable des archives


    Secrétariat Exécutif d’enda tiers monde

  




  

    « ... C’est une grande figure qui nous quitte. Jacques Bugnicourt a consacré toute sa vie et son énergie aux plus déshérités. Il a bâti un vaste réseau de solidarités actives, afin de redonner l’espoir et la dignité aux populations les plus démunies. Sa connaissance intime des réalités de la pauvreté a été une contribution essentielle aux programmes de lutte contre ce fléau...

  




  

    Son brutal décès laisse un vide immense. Dans ces circonstances de tristesse et de peine profonde, que nous partageons avec tous les amis de Jacques Bugnicourt, nous voulons assurer l’Organisation ENDA Tiers-Monde de notre soutien et de notre présence à ses côtés, pour la continuation de l’œuvre généreuse de Jacques Bugnicourt. »

  




  

    ... Il n’a cessé de plaider pour diminuer les souffrances du tiers monde et plus particulièrement de l’Afrique dont il est l’un des fils dévoués. Dieu est si grand pour que enda se transforme en un Jacques, pour continuer sa mission. Il est sûr que ceux qui étaient près de lui sont suffisamment conscients et mûrs, pour que l’œuvre de ce Grand soit achevée, comme il le souhaitait, sans heurt...

  




  

    Mailer-Daemon

  




  

    ... Son profond respect pour la diversité fait de lui un pourvoyeur d’idées unique dans son genre, non pas un dogmatique, mais quelqu’un qui vous pousse à réfléchir et à chercher des solutions dans le milieu socioculturel... C’est le meilleur hommage qu’on puisse rendre à Jacques. Il ne demanderait pas autre chose !

  




  

    Panwalkar
enda Bombey


    traduit de l’anglais

  




  

    ... C’était un homme de conviction, qui s’est battu toute sa vie contre la marginalisation. Que Dieu ait son âme...

  




  

    Soukeyna Ndiaye Bâ
et toute l’équipe de FDEA

  




  

    ... Depuis de très nombreuses années, notre organisation, le Comité Inter-Africain, sur les pratiques traditionnelles ayant effet sur la santé des femmes et des enfants, a trouvé en Jacques Bugnicourt, un interlocuteur attentif aux problèmes que nous nous efforçons d’éradiquer, et un partenaire toujours prêt à soutenir nos activités...

  




  

    Berhane Ras-Work
Comité inter-africain Addis Abéba - Ethiopie

  




  

    ... Ce combat-là, nous devons le poursuivre pour honorer la mémoire de ce frère d’armes...

  




  

    Georges Tshionza Mata
Coordinateur du Secrétariat Exécutif

  




  

    Jacques était un animateur infatigable au service des plus démunis, mais aussi de la Francophonie. Ses grandes compétences et son immense culture, cachées par sa modestie, sa simplicité, en faisaient indéniablement un « Grand ». Nous avons souvent admiré dans des circonstances difficiles son habileté à dénouer des situations de crise, comme son esprit de synthèse résumant de riches débats.

  




  

    Grâce à lui, nous avons eu le plaisir d’accueillir des animateurs compétents et enthousiastes dans nos manifestations. Nous souhaitons que cela puisse continuer et que ses successeurs puissent suivre son exemple; en tous les cas, c’est notre vœu le plus cher.

  




  

    Daniel Lemarchand
Président du Mouvement International des Journées Arc en Ciel

  




  

    Jacques Bugnicourt était un visionnaire qui a consacré sa vie entière au combat contre la pauvreté et l’injustice. L’originalité de sa pensée et des actions qu’il mettait en place dans ce combat, a frappé tous ceux qui ont eu le privilège de le côtoyer. C’est Jacques Bugnicourt qui, en 1989, a encouragé les deux fondateurs de enda inter-arabe à lancer une antenne en Tunisie, pour appuyer les efforts de développement des populations, et diffuser des méthodes de réflexion et d’action alternatives. Un très grand nombre de personnes ont été formées à l’école de Jacques et, par leur travail sur le terrain et par leur participation au combat des idées, le feront vivre après sa mort.

  




  

    Essma Ben Hamida Michael Cracknell
Enda Inter-Arabe, Tunis

  




  

    C’est avec une grande douleur que j’apprends le décès de Jacques Bugnicourt et je me sens comme orphelin social, coupé d’une force de réflexion et d’action sans précédent. Bien que prisonnier de la réalité angolaise, je reste près de vous, près d’enda, près de lui pour l’accompagner jusqu’à sa dernière demeure, la douleur au ventre.

  




  

    José Da Costa
ex coordinateur de Enda délégation en Europe, Angola

  




  

    Humilité, fraternité, égalité - ces qualités émanaient de cet homme dont la noble simplicité est maintenant légendaire. Porteur d’un dédain complet de l’injustice, d’une énergie finalement épuisable pour créer et pérenniser la justice, il nous a beaucoup appris. Même d’être dignes en continuant le travail qu’il nous a laissé, mon héros Jacques.

  




  

    Paul Osborn
Médiateurs, Uithoorn, Pays Bas

  




  

    Jacques restera pour moi un dirigeant exceptionnel, un homme de cœur à la dimension de son engagement pour les pays pauvres et les communautés sociales les plus vulnérables de la planète. Pour moi personnellement, comme je crois pour beaucoup d’entre-nous à travers le monde. Jacques a été un maître à penser, doté d’une extraordinaire force de travail, doublé d’un formidable talent de visionnaire, reconnu de par le monde entier. Avec sa disparition, j’ai le sentiment d’avoir perdu un ami, un père, un professeur, un modèle en tous plans tout à fait exceptionnel.

  




  

    Pascal Sambou
Ancien responsable de « relais technologique », enda

  




  

    Au nom de l’association Survie, je rends hommage à l’action d’un homme dont toute la vie a été l’illustration qu’il est d’autres chemins possibles, après la colonisation, que le mépris françafricain. Ayant eu la chance de le rencontrer longuement, avec mon épouse, lors de notre voyage de novembre 2001 au Sénégal, j’avais été frappé par sa profonde humilité. Avec notre très grande sympathie.

  




  

    François-Xavier Verschave
Président de Survie Lyon, France

  




  

    Jacques, notre Jacques à tous est mort de sa belle mort sur le chantier de l’honneur et du travail. Un véritable tiers-mondiste s’en est allé, laissant derrière lui une Ecole, celle de Jacques Bugnicourt. Cette Ecole à nous tous qui lui devons tant.

  




  

    Brisé, abattu par la mort de celui qui fut mon « Maître », je prends ici l’engagement, comme par le passé, de continuer son œuvre et d’être fidèle à ce qui lui était le plus cher : « favoriser une économie solidaire des plus pauvres et un développement durable au service du plus grand nombre. » Le nom de Jacques sera désormais lié à cette phrase dynamique de l’économie populaire urbaine.

  




  

    Jacques, dors en paix ! A nous de continuer à relever le défi, Toute l’équipe de Mali Enjeu et moi-même, présentons à sa famille et à tous ses collaborateurs nos condoléances les plus attristées. Que Dieu le tout Puissant l’accueille dans sa grâce. AMEN

  




  

    Moussa Cissokho
Ancien Responsable enda Mali

  




  

    Au-delà de enda, c’est le Sénégal et tous les acteurs du développement qui viennent de perdre un grand homme de conviction, un défenseur des populations les plus pauvres, un combattant au service du développement. Jacques a lutté toute sa vie durant, contre les inégalités sociales et le sous- développement. En cette douloureuse circonstance, l’Union pour la Solidarité et l’Entraide (USE) vous témoigne sa compassion, et vous présente ses condoléances attristées. Que la terre lui soit légère.

  




  

    Mamadou Diop
Secrétaire Général de l’Union pour la Solidarité et l'Entraide (USE) - Dakar

  




  

    C’est une grande perte non seulement pour Enda, mais pour le Sénégal tout entier, et pour tous les défavorisés auxquels il s’était identifié et à qui il avait consacré sa vie. Jacques nous a légué un très lourd fardeau, mais aussi une noble mission au profit du développement de notre pays. Je ne doute pas que nous serons tous à la hauteur de la tâche et que son combat, son sacerdoce, seront encore et toujours les nôtres.
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